
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

FRANCE TELECOM LABORATOIRE DE LA SNCF ? 
 
De manière dramatique France Telecom  s’affiche à la une de l’actualité. 
 
Nous sommes de tout cœur au côté des familles  des salariés décédés, résolument solidaires des 
victimes du management criminel et imbécile mis en œuvre dans cette ancienne entreprise de service 
public. 
 
Nous sommes révoltés à la vue de ces vies perdues, gâchées, révulsés de colère à l’idée que la 
cruauté dans le traitement des gens les pousse  à se tuer dans des conditions d’une extrême violence. 
 
Nous assistons maintenant au ballet de dirigeants qui évoquent sans vergogne dans les medias  la 
fragilité des victimes ou qui se lancent dans des comparaisons statistiques sur le taux de suicide dans 
notre pays.  
 

La Honte soit sur eux !  
 
France Télécom est un laboratoire de ce que certains décideurs aimeraient faire de l’ensemble des 
entreprises dépendant de la sphère public. 
 
Guillaume Pépy lors de son meeting auprès des cadres a fait de France Télécom un exemple de 
réussite. 
Le cercle très restreint des décideurs de l’entreprise, les mercenaires qu’ils vont débaucher à l’extérieur, 
les quelques collaborateurs zélés et intéressés sur lesquels ils s’appuient pour faire leur sale boulot, 
tous copient et s’inspirent des méthodes et des recettes pourries appliquées à grande échelle dans ce 
groupe. 
 
Sur tous les sujets évoqués par nos collègues de France Télécom nous retrouvons les nôtres : 
politique incessante de destructuration des services,  
individualisation à outrance 
perte grandissante des repères liés à l’identité professionnelle 
politique de mobilités forcées, imposées 
relations managériales impitoyables, infantilisantes   
dissimulation des décisions, dilution des responsabilités, déqualification de l’encadrement    
contournement systématique des instances de représentation du Personnel et des organisations 
syndicales : par le mensonge, le double langage, le redécoupage permanent des périmètres de 
représentation 



épouvantail de la concurrence comme caution de tous les mauvais traitements et comme outil principal 
de la manipulation.  
Le contre-exemple de France Télécom devrait pourtant inspirer de salutaires réflexions à « nos » 
dirigeants. 
Ceux-ci, tétanisés par l’arrivée de la concurrence, quand ils ne la  favorisent pas, brandissent cette 
menace pour appeler au « patriotisme » d’entreprise. 
Croient ils pour autant préparer notre entreprise à l’affronter en mettant en œuvre des politiques qui 
brisent la motivation, l’engagement, la loyauté des salariés ? 
Des politiques assises sur la suffisance et le mépris ? 
Des politiques qui jouent avec la vie des gens, qui rendent malades, dépriment et peuvent aller jusqu’à 
tuer ? 
Nous savons que la grande majorité de l’encadrement ne partage pas ces manières de voir. 
 
La SNCF n’est pas France Télécom ! 
Les difficultés des dirigeants de France Télécom avec leur personnel ne font que commencer. Il y a fort 
à parier que les salariés de cette caserne, même désespérés, ne se sentiront pas tous poussés au 
suicide. D’autres voies se feront jour. 
 
Les dirigeants d’une entreprise ne font pas impunément la guerre à leurs salariés.  
D’abord elle-ci est contre-productive.  
Tout bon général ne sait-il pas que la cohésion des troupes repose sur la bonne entente avec les 
chefs ? Q’un chef en guerre avec ses troupes ne gagnera aucune guerre ?  Qu’il risque de le payer 
cher ? Qu’au mieux il ne disposera plus que d’une troupe démotivée, prompte à déserter, vite défaite 
par un adversaire déterminé, motivé ? Nul besoin pour le comprendre de suivre des formations au 
leadership, de se faire (s)coatcher, ou de dévorer des manuels de stratégie chinoise… 
 
Ensuite, à vouloir faire la guerre on finit par trouver du monde sur son chemin, et de plus en plus… 
 

FRANCE TELECOM NE SERA PAS LE LABORATOIRE DE LA SNCF !! 
 

Nous le disons solennellement :  
nous ne laisserons pas une minorité de décideurs à la SNCF et leurs zélés 
collaborateurs humilier, briser les agents au point que certains, pour échapper à 
l’enfer que serait devenue leur vie, mettraient fin à leurs jours. 
Nous ne les laisserons pas brouiller  les pistes des responsabilités en se 
défaussant sur les victimes de leurs politiques toxiques… 
Nous dénoncerons leurs manipulations, nous irons chercher les responsabilités là 
où elles sont, à chaque fois que la dignité d’un salarié sera bafouée. 
Nous défendrons le service public et ses valeurs d’intérêt général. 
 
   

LA CGT  FORCE RESOLUE,  COLLECTIVE, SOLIDAIRE, 
 

SERA TOUJOURS A VOS COTES ! 
 

 
Syndicat CGT Paris 12-           septembre 2009 



  
 
 

 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
  
  
 
  
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


